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S
on nom est son point 

faible: les Pouilles. Le 

terme ne s’encombre- 

t-il pas de quelque préju-

gé peu ragoûtant? En référence 

au passé de cette province, peut-

être serait-il plus judicieux de 

parler d’Apulie. Une fois affran-

chi de toute idée reçue, il y a fort 

à parier que le voyageur se félici-

tera d’avoir visé cette région flo-

rissante dans l’Antiquité, 

comme en témoigne la richesse 

des objets grecs ou romains ex-

posés dans ses musées. Il em-

pruntera avec délice de petites 

routes étroites, insinuées parmi 

les oliveraies et les herbages do-

rés par l’été. Il gravira les mar-

ches de quelque village-citadelle 

où les produits d’un généreux 

terroir enchanteront ses pa-

pilles. Surtout, il retrouvera le 

rythme d’un mode de vie encore 

ponctué de siestas et intermina-

bles palabres, là où «le temps 

dure longtemps», comme chan-

tait le talentueux Nino Ferrer. 

De Bari à Brindisi 
Longer la côte adriatique entre 

ces deux villes a déjà de quoi 

captiver le visiteur. L’émer-

veillement commence à Poli-

gnano a Mare, dont les habita-

tions de pierre blonde, 

agrippées à la falaise, font pen-

ser à la corse Bonifacio. 

Les prochaines étapes ne man-

quent pas de bonnes adresses 

et de boutiques originales. Ici 

et là, s’ouvrent de nouveaux 

hôtels de charme répartissant 

leurs chambres entre plusieurs 

vieilles bâtisses finement reta-

pées. Dénicher les meilleures 

adresses suppose de s’aventu-

rer en dehors du littoral, dans 

un arrière-pays où l’égarement 

prodigue son lot de bonnes 

surprises. Rien de plus ten-

dance que de séjourner dans 

l’un de ces anciens domaines 

ruraux, autrefois dédiés à 

l’olive, aujourd’hui convertis à 

l’agrotourisme. Giorgio Arma-

ni lui-même aurait bien voulu 

transformer la belle Torre 

Maizza en relais design, mais 

c’est un autre promoteur qui a 

raflé la mise.   

Parcours buissonnier 
L’exploration du maquis ne de-

vrait toutefois pas faire l’im-

passe sur des villages aussi 

photogéniques que Cisternino 

et sa voisine Locorontondo. 

Une petite soif ? On y déguste 

des cocktails aux herbes loca-

les, des vins bios et des bières 

artisanales.  

Et voici Martina Franca. Non, 

ce n’est pas une star de Cinec-

città, mais bien une adorable 

cité juchée sur un mont (San 

Martino) offrant à l’œil un puz-

zle de baroque et de rococo où 

chaque maison, chaque palais, 

chaque église voudrait retenir 

le regard. 

Les grottes de Castellana ou Pu-

tignano attirent aussi les ama-

teurs de fraîcheur et de specta-

culaires concrétions. Mais 

vient-on vraiment jusqu’ici 

pour fuir le soleil ? 

Les trulli sont d’étranges habi-

tations sans mortier ni fenê-

tres – faites de pierres sèches 

calcaires très abondantes 

dans la région. Elles remonte-

raient à la préhistoire. Les 

plus anciennes encore visi-

bles dans les Pouilles datent 

cependant de la fin du XIVe 

siècle. Cette méthode de cons-

truction devait faciliter le ra-

pide démantèlement des bâ-

tisses lorsqu’il s’agissait 

d’échapper aux taxations im-

mobilières imposées par le 

Royaume de Naples. On en 

compte environ 1500 à Albe-

robello, classés au patrimoine 

mondial de l’UNESCO. Abri-

tant pour la plupart des bouti-

ques de souvenirs et de pro-

duits artisanaux, elles font la 

réputation d’un centre urbain 

unique au monde. Il existe 

même une église (dédiée à 

saint Antoine) édifiée en 

forme de trullo. 

La Botte a  
son talon d’Achille

En automne, le Mezzogiorno ne perd rien de sa belle lumière.   
Une escapade pour esthètes, la sérénité en prime.  
PAR BERNARD PICHON 
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Olives. La région reste l’une des plus productives, malgré les aléas.

Martina Franca. La ville est perchée sur le mont San 

Martino, à 30 km de Tarente.

PRATIQUE 

V Y ALLER 
easyJet relie directement 
Genève à Brindesi en  
deux heures de vol. 
www.easyjet.com 
 
V VISITER 
L’agence travel360 organise 
des circuits dans les Pouilles. 
www.travel360.ch 
 
V MANGER 
à Trani: Corteinfiore et ses 
délices dans un jardin-oasis. 
www.corteinfiore.it. A 
Conversano/Bari: le Pashà, 
une belle carte dans un 
établissement possédant sa 
propre école de cuisine. 
www.pasahconversano.it. A 
Ostuni: La Sommità, relais 
luxueux dominant la cité. 
www.lasommita.it 
 
V LIRE 
Italie du Sud (Guide 
Routard/Hachette) 
 
V INFOS 
www.pichonvoyageur.ch

Pauvres oliviers! 
La production d’huile d’olive en Italie a fortement chuté 
cette année, en raison de conditions climatiques particu-
lièrement défavorables: mauvais temps et neige tombée 
en mars sur les Pouilles. 
Et si les oliviers disparaissaient? A Gallipoli, la Xylella fasti-
diosa décime les plantations. Cette redoutable bactérie 
agit comme un virus. Ses véhicules sont les cicadelles, des 
insectes suceurs de bois. Ils transmettent la maladie en 
passant d’un arbre malade à un arbre sain. Les feuilles 
sont les premières touchées, puis rapidement les bran-
ches, avant d’atteindre mortellement le tronc. Certaines 
oliveraies offrent une image spectrale dans la douceur du 
paysage. Entre Gallipoli et Lecce, plus d’un million de plan-
tes ont été irrémédiablement infectées.

Alberobello. Le site a été classé au patrimoine mondial par l’UNESCO.

Terroir. Les produits locaux figurent en bonne place 

dans les épiceries.

Hommage. A Polignano, la statue du chanteur 

Domenico Modugno, natif du lieu.


